**Dès le 30 mars, alors que la rumeur médiatique annonçait déjà (presque) la disponibilité de traitements du Covid-19 *(Coronavirus Disease)*, l'Agence nationale de sécurité du médicament et des produits de santé (ANSM) mettait en garde : « À ce jour, aucun médicament n'a apporté la preuve formelle de son efficacité dans le traitement ou la prévention de la maladie Covid-19. »**

Il s'agit de Plaquenil® (hydroxychloroquine) ou de Kaletra® et de son générique (lopinavir/ritonavir), le bruit ayant couru qu'il y avait un risque qu'ils soient utilisés en automédication ou sur simple prescription de ville, l'ANSM [@bib0005] insistant sur l'obligation que *« la prise en charge des patients atteints de Covid-19 doive se faire prioritairement dans le cadre des essais cliniques en cours »*.

En complément ce rappel : *« Conformément à l'avis du Haut Conseil de la santé publique (HCSP) du 24 mars 2020  et au décret du 25 mars 2020 (pris en application de la loi d'urgence pour faire face à l'épidémie), le recours à ces médicaments peut s'envisager à titre exceptionnel et uniquement dans le cadre d'une prescription et d'une dispensation aux patients hospitalisés. »*

Pourquoi ces mises en garde ? Parce que, selon l'ANSM, des centres régionaux de pharmacovigilance avaient signalé des cas *« d'utilisation d'hydroxychloroquine, seule ou en association, en ville ».* L'agence sanitaire souhaitait rappeler aux professionnels de santé et alerter les patients sur les risques liés à l'usage de ces médicaments, tel un risque cardiaque pouvant obliger à une hospitalisation. Un risque fortement potentialisé en associant l'hydroxychloroquine à d'autres molécules, comme l'azithromycine, et en raison de troubles métaboliques (hypokaliémie) spécifiques du Covid-19.

Des effets indésirables graves rapportés à l'ANSM (à signaler aussi sur le site du ministère des Solidarités et de la Santé [@bib0010]) ont justifié ce rappel *« à la responsabilité de chacun pour éviter des hospitalisations inutiles consécutives à un mésusage de ces médicaments »*... En lien avec le réseau des centres régionaux de pharmacovigilance, l'ANSM continue de surveiller *« de manière rapprochée les cas d'effets indésirables qui peuvent nous être rapportés ».*

Afin d'accompagner les soignants dans la prise en charge à l'hôpital des patients qui ne sont pas inclus dans les essais cliniques, l'ANSM a élaboré des documents d'information pour Kaletra® et Plaquenil® : un protocole d'usage pour les professionnels de santé hospitaliers, et une fiche d'information pour les patients concernés et leur entourage, documents précisant le rationnel d'utilisation de ces traitements, informant sur les données disponibles, rappelant leur bon usage : posologie, contre-indications, risque...

À noter : afin de garantir l'approvisionnement des patients, l'exportation des médicaments à base d'hydroxychloroquine et de lopinavir/ritonavir (princeps et générique) à partir des grossistes répartiteurs est interdite, l'ANSM ayant demandé aux laboratoires commercialisant ces médicaments d'approvisionner rapidement et en quantité suffisante les établissements de santé pour la prise en charge des patients le nécessitant (sur avis du HCSP). Dans le cadre d'essais cliniques, les pharmacies à usage intérieur sont approvisionnées de stocks spécifiques.
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